
SM GAZETTE DES CAMPAGNES

4tre réglés par'ded ouvertùres, et'qu'elle ne soit pas constan plafond en planches qui a pourtant encore l'irco.ivénient de pré.
m ifóiaéeparc'elle, deé l'air éxtérieureit. Quand on les cons. senter des fentes par où paisse lapusèe

il faut toujours que la partie in. On ne devrait jamaisaisisser une éuurie sms plafond, comnme
fi e ernbrique,es lei tts n'étant pas assez résistantes. on le fait encore anus beaucoup de fermes, où .. on plîèe au-

Les murailles des écuries doivent touj.urs être bien entrete- dssusde l'écurie les fourrages, soutenus par des gitesou de
nues ; on ne doit jamais y laisser ni crevasses. ni trous, qui ser. grosss branches en boi<.

vent souvept à loger, les so.ris et les arai gné s, et toutes Un moyen économique de faire un ,plafond bon. et assez .du-
mortes de cramses pouvant: réceler des principes virulent' o rable, surtout dans les localités où l'on se trouve dans le voisi.
contagieux. .- - nagei des' bois de sapins, est de fixer de bonnes gites au-dessus

Les 'r ot sirrples, c'est-à-dire à un rang de chevaux, de l'écurie et de placer au.d, ssus de, eelles-ci les' unes à côté
ou doubles, à deux rangs de chevaux. Quand il n'existe qu'une- des autres des perches en sapin de la grGsseur de' 1à 2 pouces,
rangée de chevaux, on a calculé que la largeur de l'écurie de lat auxquelles on aura soin de faire enlever l'écorce pour empêcher
muraille:dn rAtelier à l'antre devrait être de douze à quinze qu'elles ne soient trop tôt vernio:iuues. 'On recouvrira" 'es
pieds,'neuf pieds pour placer le cheval, de la muraille de face A perches d'une bonne'couche d'un mélange de 'paile hachéd ou';
]arigole'd'écoulement trois à quatre pieds pour cire:.ler. La lar- balles et d'argile, qu'on y fera bien péênétreret étendre. Ledes-
gour de la, place que doit occuper le cheval devant la crèche se sus de e s perches peut également être recouvert d'ine coch'e'
ra d'un peuip!us de trois pieds pour le cheval de grande tAille. du même mélange, dans un but de propret et d
Quand cet esproce est circonscrit par des cloisons en pianehes, Pour pouvoir livrer passage aux hommes et aux chevaux,
6n'nui'donnera une largeur d'au moins trois pieds pour les ceie- pour permettre l'introduction de l'air et de la lmnièredansl'é.
vaux de taille moyenne et de plus pour ceux de grande taille. curie, il faut qne les murailles soient percées d'un certain ninbre
' Léd Icuries-doubles devraient avoir au moins trente-six pieds
do lá-gu r Il y a des écuries où les chevaux sont placés de ma- Les portes doivent être larges au niveau du sol, les moitants'
mlire qura les' têtes se regardent au lieu des cronpes, il faut saillants.
qu'il yalt«u'n couloii entre les deux créches et le rAtelier par Si l'écurie est à une rangée e chevaux, les fenêtres seront
etl'onp'nisse circuler; et donner la nourriture. Ce système est percéesdans la muraille derrièr-les chevaux, Aune hauteur aà
pa adapté pour les écuries et exige une grande perte de ter. moins de sx pieds et plus an d'sius du soi, pourqije lesche.

vaux ne puissent pas y passer la tse.
L4 'iol de l'écurie do it être autant aue possible imperméable, Si l'écurie est à deux rangés de chevaux, les fénêtres seront

gia qu'il ie ppuisse pas s'imbiber ders urines et des matières ex- placées dans chaque muraille s cheu à une ht aus
tridentielles de l'animal qui peuvent y fermenter et pro-luire dessus de rtli er, et seront aourvues dauvents lassez grsand et
dei 'ddgagenàenta de matières ammoniûu--alea. Il doit en outre de manière A empêsser la lumière. directd'arriver sur
avoir und inclinaison convenable afin de permettre l'écoulement les yeux des animaux.
facile des urines. Les ventilateurs ou cheminées d'appel se placent au plafond

La pente en longueur de la crèche à la rigole d'écoulement ou dans la muraille de face à fleur du plafond, dans les écuries
sera d'an pouce par trois pieds ; celle d'une extrémité de l'écn- - une rangée de chevaux ; ce eont des ouvertures pratiquées
rie ATautre servant à faciliter l'écoulement des urines par la ri- dans le plafond surmontées d'une cheminée en planches qui sort
golesau dehors, sera d'un demi pouce par trois pieds. par le toit, et qui servent A conduire au-dehors Pair altéré et

Ure pente exagérée d'avant en arrière fausse les aplom s dles échaufflé par la respiration, les vapeurs qui s'échappent de la -
la statiön y est pénible, et ils sont forcés de prendre eui et les dégagenents provenant du la dé:omposition du fu-

es yö sitii iciyuest pénibln, mer. Lorsque l'écurie est spacieuse on pratique dans la murailledes jpdiitionî vicieîuRes.
Là pàvé doit être dur, résistant et diflicilement attquable par phiieurs de ces ouvertures, se;on le iàomibre des chevaux qu'elle

les pe des chevaux, sans cela il s'y formerait des trous qui contient. Lorsque l'écurie est spacieuse et qu'elle est A deuxb.~~~~~~~~~~~~~~~ pied. deuhvusn eai ' omri e ru u n pratique es, vt-ntilatieûrs dans les deux nnills
perrà ttrâiént le séjour des urines. u paurailles, à

lieur du1 plafond.
Le meilleuîrsatème de pavage est celui fait avec des briques Lorsque le plafond est en voûte unie, une seule -cheminéedures plaéeep de champ, puis vient celui avec des petits pavés placée aui point le plus élevé de la voûte suflit pour 'donner is.à tite platte,',ais 'qui a l'inconvénient d'être trop glissant. Ces Jsue i tout Pair corrompu.

pavés sont fileilài à niettoyer. cýed ôS.f eoyrLorsqu'une eune a den fenêtres prajtiu ées dans loddux'
Le plafond de l'écurie doit être bien joint, pour que la pous murailles an-dessus des rAtelicrs, on aura toujourd soin d'ôuvrir

zikèe;ne passe pas à traverm et ne vienne tomber siir les clie- celle du côté d'où ne vient pas le vent.' Les crèches seiont en
vaux, que l'air humide, chargé de dégagements de matières bois, en briques, on pierre ou 'en fonte. Ellos s évetA à des
ammoniscaleane puisse venir corrompre les fourrages que l'on hauteurs plus ou moins considérables, selon la taille des cie.
con rye au-dessus du logement. Le meilleur plafond est celui vaux que l'on a l'habitude de tenir.
qui est voû à plat au moyen de briques soutenues par des On a quelquefois deux auges pour chaque cheval, une' pour
gktuenfer, ce système est aujourd'hui très-économiqu e, durable, l'avoine, l'autre pour l'eau. On n'approuve généralement pasa6r oontre,l'ince ndi., et ne peut plus servir de refuge aux sou-. cette deuxième auge, dans laquelle reste souvent séjourner de
is et auxra • 'eau, que le cheval peut s'empresser de -boire quand il rentre'

p p p ndot on fera un' plafond 'platré ouimlu trvnil,-couvert de.transpiration, 'et quiipeut ainsi causer d,


